
LABBÉ PROVANCTER

Pendant son séjour dans cette paroisse, M. Provancher ne
manqua pas de s'occuper d'horticulture, comme on l'imagine
bien. Son goût inné pour les choses de la nature, les connais-
sances pratiques qu'il avait acquises, à Nicolet, sur la culture
des plantes, avaient dû lui faire désirer, depuis longtemps,
d'avoir son chez-soi, pour renouveler amitié avec dahlias, ro-
siers, oillets, asters et tous ces hôtes gracieux de nos parterres.
Chères fleurs, que de jouissances,-et combien vives ! et com-
bien sereines !-vous procurez à ceux qui vgus aiment ! Que
d'autres recherchent les faveurs de la politique, dirigent de
grandes exploitations, s'occupent des hauts intérêts du commer-
ce ! Tout cela n'est rien pour Pamateur, qui épie les lents pro-
grès d'un bouton de rose d'une variété nouvelle, qui surveille
lépanouissement d'une tulipe qui manquait encore à sa collec-
tion :'voilà ce qui importe 1 Que son, auprès de cela, les affai-
res qui divisent les peuples, qu'est la possession de tous les
trésors ? Ce qu'il y a vraiment à craindre, c'est qu'une tempé-
rature défavorable ou qu'un insecte ennemi ne vienne briser
l'espoir longtemps caressé d'upe floraison attendue: quel mal-
heur accablant ce serait I

Tout le monde ie pense pas de cette façon. Il en est de
l'horticulture comme de l'histoire naturelle: un grand nombre
de personnes ne peuvent compren, Ire qu'il y ait plaisir si vif à
cultiver légumes et plantes d'ornement, pas plus qu'elles ne
s'expliquent la conduits de gens, pourtant sérieux, qui consa-
crent leurs loisirs à l'étude des mouches, des pierres, des mol-
lusques, etc. Pourtant, si l'on voulait s'y mettre un peu, et
constater par soi-même tout ce qu'il y a de passionnant dans
ces occupations, le nombre des amateurs fleuristes, botanistes,
entomologistes, etc., deviendrait considérable ; et non seule-
ment le NATURALISTE CANADIEN connaîtrait enfin ce que c'est
que la prospérité, mais il se verrait accompagné d'une dizaine
de revues semblables, qui lui aideraient à exploiter le vaste
champ de la nature dans notre pays.

Quelque fût le zèle horticole qui animait lPabbé Provan-
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